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Si Vous Voulez faire 
du Cinéma n'allez pas 
ù HollyWood ! 

Hollywood se sert d'Un télescope pour 
chercher de nouveaux talents ! Ceci 
n'est évidemment qu'une îaçon de parler 
mais dépeint lort bien le procède de la 
plupart des studios de cinéma, du Robert 
Z Léonard, le réalisateur qui. étant à 
Hollywood depuis trente ans. parle en 
connaissance de cause. 

L'êminent metteur en scène veut sur­
tout dire par là que le Jeune artiste 
qui. au lieu de venir à Hollywood, laisse 

] n'avait jamais pensé à faire du cinéma, 
lut découverte par Borzage. qui était 

I en quête de talents nouveaux, durant 
i un séjour a Dublin. Prenez la majorité 
des vedettes du cinéma, et vous vous 

i apercevrez qu'elles ne sont pas sorties 
des rangs d'Hollywood. 

En ce moment, la firme M.-G.-M. a 
un studio ambulant qui va de ville en 
ville, faisant tourner des bouts d'essais 
à des jeunes gens qui paraissent doues. 

UNE CURIEUSE PHOTO DE LUISE RAINER. 

a Hollywood le soin de venir à lui. a 
beaucoup plus de chances d'être élu que 
celui qui persiste a lrapper directement 
à la. porte des studios. 

* Hollywood fourmille de jolies filles 
et de garçons doues ». dit Léonard. 
Mais très peu de ces jeunes ^<ns par­
viennent à réussir a l'écran. 

t Evidemment, au nombre de jeux qui 
v.rnnent a Hollywood, il y en a qui 
réussissent à se faire admettre dans le 
cercle privilégié ; mais la majorité des 
grandes vedettes ont ete découvertes t 
grâce au « te'.cscope » ; ce sont les | 
ar'istes que les studios de cinéma sont 
a'.lfs chercher aux quatre coins du 
globe » 

Robert Taylor fut trouvé parmi un 
groupe d étudiants qui donnait une 
représentation de théâtre. Nelson Eddy, 
fut découvert un soir qu'il donnait Un 
concert, et Jeanette MacDonald lors­
qu'elle figurait a une revue, à Chicago. 
Grpta Garbo. Marlene Dietrich. Charles 
Boyer, Luise RAINER, turent trouvés 
en Europe. Maurecn O'Sullivan. qui i 

C'est ainsi que Ann Lorlng, que nous 
avons vu dans « Robin des Bois d'El 
Dorado ». lut trouvée, alors que les 
jeunes gens qui hantent les studios 
d'Hollywood depuis des années, végètent 
dans la figuration. 

La question se pose donc : pourquoi 
est-il préférable de rester coi et de 
laisser Hollywood venir à soi. que d'aller 
au devant de ses désirs ? 

(LIRE LA SUITE EN CINQUIEME PACE 
ET VOIR EN SEPTIEME PAO! : • LE 
REVEIL DU CINEMA .). 

LES HOSTILITÉS ONT REPRIS 
EN CHINE 

Londres. 20. — On mande de Chan-
ghai à l'Agence « Reuter » : 

» Les hostilités ont repris, aujour­
d'hui, entre les troupes du Gouverne 
ment central et les rebelles sous le com­
mandement de Yan Hu Chen. à Huah-
sien. sur la ligne de chemin de fer du 
Lunghai. » 

LES E V E N E M E N T S D 'ESPAGNE 

UN NOUVEAU PLAN DE CONTROLE 
A ETE ÉLABORÉ A LONDRES 

La surveillance des ports gouvernementaux incomberait aux Allemands 
et aux Italiens, celle des ports des insurgés 

aux Français et aux Russes, l'Angleterre jouant le rôle d'arbitre 

" L'ALLEMAGNE ET L'ITALIE N'ADMETTRONT A AUCUN PRIX 

QU'UN REPRÉSENTANT DU BOLCNEVISME S'INSTALLE EN 

EUROPE OCCIDENTALE" A DÉCURÉ LE GÉNÉRAL GŒRING. 

LA BATAILLE SE POURSUH AUTOUR DE MADRID 

Une scène de l'évacuation obligatoire de la population civile de MADRID : un milicien faisant ses adieux à sor. enfant. 
Londres. 20. — Les expert» militaire»' 

du comité de non-intervention ont 
maintenant achevé l'élaboration du plan 
de contrôle destine à empêcher l'entrée 
en Espagne de matériel de guerre et de 
volontaires 

Le rédacteur diplomatique du c Mor-
ning Post » croit savoir que les b.teaux 
à destination de l'Espagne devraient do­
rénavant faire préalablement escale dans 
un port neutre où ils seraient visités 
par un représentant du comité de non-
întervention qui. selon le cas. leur re­
mettrait un certificat attestant qu'ils 
n'ont à bord aucun contingent ou aucun 
matériel interdit. Ce certificat serait en­
suite présente à la patrouille navale in­
ternationale postée à l'entrée des divers 
ports espagnols 

Cette patrouille serait constituée par 
les bâtiments des puissances membres 
du comité, qui se repartiraient la sur­
veillance des côtes espagnoles, de ma­
nière à écarter tous soupçons de partia­
lité. C'est ainsi que les Allemands et 
tous les Italiens surveilleraient les ports 
gouvernementaux, tandis que les Russes 
et les Français s'installeraient à l'entrée 
des ports aux mains des autorités insur­
gées. 

La Gnnde-Brctaene. en raison de la 
neutralité particulièrement stricte qu'elle 
n'a cesse d'observer depuis le début 
du conflit, jouerait le rôle d'arbitre. La 
frontière franco-espagnole serait fermée 
et des observateurs étrangers seraient 
postes pour veiller à ce que '.olonjaires 
et armes n'entrent en fraude en Espa­
gne. Des mesures analogues seraient 
adoptées sur la frontière portugaise. 

Tout un quartier de Méricourt-sous-Lens 
menacé d'affaissement 

Le projet actuel, contrairement à l'en-1 

cien plan, qui s'est avéré impraticable, 
prévoit le contrôle de la non-interven­
tion non plus du dedans, mais du dehors. 

DE 
UN DISCOURS 

M. VINCENT-AURIOL 

Personne aujourd'hui 
ne conteste plus 
la reprise 

a déclaré hier le ministre 
des Finances, qui a ajouté 
qu'aucune dévaluation nou­
velle n'était envisagée 

grâce à- un* espèce de cordon sanitaire 
autour de l'Espagne. 

Les objections du Portugal 
au plan de contrôle 

Londres. 20. — Par une noté remise 
le 16 janvier, à Sir Charles Wingfield. 
ambassadeur de Grande-Bretagne au 
au Portugal, le gouvernement de Lis­
bonne a prié le Foreign Office d'infor­
mer le président du comité de non-inter­
vention des objections élevées par 
•contre le projet de contrôle extérieur 
des voies d'accès à l'Espagne. 

Ce gouvernement se déclare disposé 
à assumer le contrôle de sa propre fron­
tière, mais repousse l'idée dune surveil-1 
lance exercée sur son territoire par des 
agents étrangers nommes par le comité, i 

Malgré cette difficulté venant compli­
quer la tâche du comité dans l'élabo­
ration d'un plan de contrôle efficace, 
on se montre assez optimiste, dans les | 
milieux- officiels anglais, quant aux pos- i 
sibilités d'établissement de ce plan. 

DEUX CRIMES DANS LA RÉGION 

Horrible assassinat 
à Tourcoing 

UN VIEILLARD DE 77 ANS A ETE TROUVE ASSOMME 

ET DEMI-NU SOUS SA ROULOTTE, AU SAPIN VERT 

Le vol semble être le mobile du crime 

A GAUCHE, en haut : Les magistrats enquêtant sur les. lieux. On reconnaît 
MM. GROSJEAN. Juge d'instruction, V1ELLEDENT. Medecin-leaiste ; en bas : 
Un aspect intérieur de la roulotte. — A DROITE : L'arriére de la roulotte 

sous laquelle on aperçoit le cadavre du vieillard. 
Tourcoing est une ville tranquille et 

les crimes crapuleux y sont rares. Aussi 
l'émotion y est-elle grande quand une 
suiistre nouvelle se répand. Or hier, on 
a trouvé assassiné un vieillard de 
77 ans... 

La tasse de café de 9 heures 
Il s'agit incontestablement d'un ori­

ginal. M. Pierre Dreelinck. ne a Roubaix, 
en 1860, qui avait. parait-U. de l'argent 
Il demeurait absolument seul dans des 
conditions déplorables. En effet, la rou­
lotte qui lui servait d'habitation était 
« amarrée » tout contre un grand mur 
de l'usine Haeffely. dans un terrain 
vague clôture, longé par le sentier du 
Sapin-Vert, à deux pas du territoire de 
la ville de Wattreloi. U s'agit d'une 

roulotte très exiguë et très pauvre, dans 
un état de décrépitude avancée ; on 
accédait a linterieur par un escalier 
de six marches en bois Derrière et dans 
l'angle du mur de 1 usine, sa trouve 
un w. c . également en planches, entouré 
de détritus de toute sorte. 

Le vieillard, parait-il. se plaisait dans 
cet état ; il avait toujours refusé à sa 
nièce et à son neveu d'aller à 1 hospice. 
préférant sa liberté. Chaque matin, ver» 
9 heures, un camarade. M. Charles 
Winandy. ouvrier rattacheur. domicilié 
non loin de là. rue Victor-Hugo. 24, à 
Wattrelos. avant d'aller à son travail, 
apportait .au vieillard misanthrope sa 
tasse de café matinale. 

> (LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PASO 

(LIRE L* SUITE EN DEUXIEME PACE) 

UNE SEPTUAGENAIRE ASSASSINEE 
A A V I O N 

LE CRIME REMONTERAIT A PLUSIEURS JOURS 
ET LE VOL EN SERAIT LE MOBILE 

(Lire notre information en 2* page) 

UNE NOUVELLE TENTATIVE PARIS-TOKIO 

L'aviateur Marcel Doret et son " radio " Micheletti 
sont partis pour la grande aventure 

ENVOLÉS, HIER MATIN, A 6 HEURES 36, DU BOURGET, ILS ONT ATTERRI 
A BRINDISI, BUT DE LEUR PREMIÈRE ÉTAPE, AU DÉBUT DE L'APRÈS-
MIDI ET EN SONT REPARTIS AUSSITOT SE DIRIGEANT VERS LE CAIRE 

Nous avons signalé, hier, qu'une sape de guerre s'était e/londrée rue Montesquieu à MÉRICOURT - SOUS - LENS. 
Hier les services de la Prélecture du Pas-de-Calais et des Ponts et Chaussées sont descendus sur les lieuxjxyur pren­
dre les précautions utiles en vue d'éviter tout accident. 
NOTRE PHOTO MONTRE LES DEUX EXCAVATIONS COUVRANT ONE SUPERFICIE DE 100 METRES CARRES. 

M V1NCENT-AVRIOL 

Paris. 20. — M. Vlncent-Aurlol, mi­
nistre des Finances, a prononcé au dé­
jeuner de la presse anglo-américaine un 
discours dans lequel, après avoir constaté 
que ses auditeurs ont, les premiers, 
perçu en France les frémissements d'une 
vie ranimée, et rappelé les critiques qui 
ont été faites à sa politique financière, 
il a souligné que personne, aujourd'hui, 
ne conteste plus la reprise. 

(LIRE LA SUITE EN CINQUIEME PAOE) 

Lire en deuxième page notrr 
nouveau roman-cinéma i 

« LES REPROUVES 
par André ARMANDY 

Les deux aviateurs au moment du départ : debout, à gauche, MICHELETTI et assis sur l'aile 
de son CAUDRON-6IMOUN, DORET. — Lira notre Information sn cinquième pas». 


